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Les « tafoni » du territoire d'Arzachena 

Les tafoni, un terme d'origine Corse indiquant les cavités naturelles du granit dues à des 

processus d'érosion, sont très courants dans les parois et les blocs et ils atteignent sou-

vent des dimensions considérables constituant un élément caractérisant de tout le pay-

sage granitique de la Gallura.  

Ces grottes dans la roche ont représenté pour l'homme, à travers leurs différentes 

formes d'utilisation, un facteur géographique lié à la morphologie des granits de la Gal-

lura (fig. 1), qui l'ont accompagné au cours de son histoire. On les utilisa dans le temps 

comme des abris, des lieux de sépulture et des étables.  

 

 

Fig. 1 - Limbara Nord, tafone de granit dans Li Conchi 
(da http://www.sardegnadigitallibrary.it/mmt/480/528375.jpg) 

 

Dans le cas de sites peu hospitaliers, le village semble lié à des communautés moins sé-

dentaires ; l'implantation se limitait souvent à la fortification d'une colline granitique 

et à l'utilisation de cavités naturelles transformées en habitations.  

L'article « Gallura » rédigé par Vittorio Angius pour le Dizionario del Casalis indique que 

« Les granits de la Gallura supérieure essentiellement dans la région d'Arsachena pré-

sentent de grandes cavités qui ont servi et servent encore d'abri aux bergers » (fig. 2). 
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Fig. 2 - Tafoni dans le village de Pilastru à Arzachena (http://www.anemos-arzachena.com/wp-con-
tent/uploads/2014/05/AngoliDiStoria1.jpg) 

 

Les habitations en tafon sont généralement réparties sur des reliefs naturellement dé-

fendus par les ravins ; dans certains cas, elles se dressent sur le territoire environnant 

constituant des places fortes naturelles représentant un abri, une protection et une dé-

fense. Mais elles étaient parfois ultérieurement fortifiées et adaptées par l'homme qui 

y ajouta des ouvrages de maçonnerie à sec.  

Elles sont souvent défendues par de grands murs d'enceinte construits tout autour des 

abris, constituant un véritable village fortifié, comme Monte Tiana et Le Casacce d'Ar-

zachena. Dans certains cas, comme à Punta Candela d'Arzachena, on constate la pré-

sence d'un dromos d'accès, constitué d'un côté par la paroi rocheuse et de l'autre par 

un muret à sec, par lequel on pénétrait dans une cavité souterraine, où l'on retrouva de 

grandes quantités de matériel archéologique dans un contexte stratifié, indiquant l'uti-

lisation résidentielle du susdit complexe. 

Ces installations sont parfois complétées par des structures circulaires, construites en 

exploitant les éperons granitiques naturels, peut-être des tours ou des structures géné-

riques de défense. En Gallura, on pratiquait souvent le remplissage artificiel des espaces 

à l'intérieur du granit ou la construction de simples structures en maçonnerie exploitant 

la morphologie de la roche dont elles faisaient partie intégrante. 
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Une autre particularité locale est la présence de villages de type mixte constitués par 

des groupes de cabanes et par des tafoni transformés en habitations. 

L'utilisation des tafoni dans le contexte funéraire (d'une grande simplicité du point de 

vue architectural) est un phénomène courant dans la région de la Gallura, attesté de la 

fin du Bronze Ancien, associé aux monuments mégalithiques nuragiques dont ils cons-

tituaient parfois le lieu de sépulture exclusive, jusqu'à la deuxième moitié du XIXe siècle 

comme l'indique Angius (fig. 3). 

 

Fig. 3 - Monte Mazzolu (http://www.arzachenacostasmeralda.it/wp-content/gallery/escursione-a-
monti-mazzolu/3.jpg). 

Maria Luisa Ferrarese Ceruti fournit une précieuse contribution avec son catalogue pré-

cis des témoignages funéraires en tafone connus jusque-là, avec un examen des pro-

blèmes liés à leur utilisation : l'article est rédigé sous forme d'inventaire énumérant les 

données connues à la date de la publication relatives à chaque village et à chaque 

tombe. Le travail de la spécialiste a été complété par les études de l'anthropologue 
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Franco Germanà qui publia un article relatif aux restes humains dans les tafoni, en iden-

tifiant les types anthropologiques identifiables à partir des corps retrouvés dans ces 

tombes.  

En ce qui concerne leur répartition territoriale, sur la base de l'état actuel de la re-

cherche archéologique, il semble que les alentours d'Arzachena soient caractérisés par 

la plus haute densité de localités avec des tombes en tafone : Nicola Carta, Monte Maz-

zolu, Le Casacce, Punta Candela, Monte di Oglio, Li Conchi, Malchittu, La Macciunitta, Li 

Muri, Donnicaglia, Lu Vignali.  

  



 
 

 
 

 
6 

Crédits 
Approfondissement édité par Dr. Emanuela Atzeni 

 

Bibliographie 

ANGIUS V., Gallura, in CASALIS G., Dizionario geografico, storico, statistico, commerciale 

degli Stati di S. M. il Re di Sardegna, VII, Torino 1840, pp. 41-196. 

ANTONA RUJU A., I tafoni, in ANTONA RUJU A., FERRARESE CERUTI M.L., Il nuraghe Albucciu e i 

monumenti di Arzachena, Guide e itinerari, 19, Sassari 1992, pp. 33-35. 

ANTONA A., Arzachena. Pietre senza tempo, Sassari 2013, pp. 28-29. 

CASTALDI E., PUGLISI S., Aspetti dell’accantonamento culturale nella Gallura preistorica e 

protostorica, Studi Sardi, XIX, 1964-65, pp. 59-148. 

CASTIA S., Territorio e società in età nuragica: il sistema insediativo dell'Alta e Bassa Gal-

lura, in CASTIA S. (a cura di), Cronache di Archeologia. Terra e fuoco, economia di sussi-

stenza e organizzazione sociale nella Sardegna preistorica e protostorica: l'età nura-

gica, Muros 2003, pp. 11-113. 

FERRARESE CERUTI M. L., Tombe in tafoni della Gallura, Bullettino di Paletnologia Italiana, 

n.s., a. XIX, vol. 77, Roma 1968, pp. 93-165. 

GERMANÀ F., Resti scheletrici umani delle tombe in tafoni della Gallura, Bullettino di Pa-

letnologia Italiana, n.s. XIX, vol. 77, Roma 1968, pp. 167-185. 

PUGLISI S., Villaggi sotto roccia e sepolcri megalitici della Gallura, Bollettino di Paletnolo-

gia Italiana, n.s., V-VI, 1941-1942, pp. 123-141. 

 

◼ 

◼ 



 
 
 

UNIONE EUROPEA 

REPUBBLICA ITALIANA 


